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    Préliminaires


    Remerciements


    Cet ouvrage a bénéficié des apports de nombreuses personnes à qui nous voulons adresser ici nos vifs remerciements.


    Il s’agit notamment de :


    Omar Tamou ancien Ministre


    Abdou Bakari Boina ancien Secrétaire Général du MOLINACO


    Maoulida Ahmed un ami très proche de Mouzaoir


    Ali Mhaili ancien Ambassadeur


    Said Ali Kemal ancien Ministre


    Ahmed Thabit ancien ambassadeur


    Mohamed Hassane Mchangama ancien haut fonctionnaire aux Affaires Étrangères


    Toyb Dada ancien directeur de Cabinet sous Ali Soilihi


    Nassor Halifa un proche ami d’Ali Soilihi et Mouzaoir


    Ahmed Hassane El Barwane, ancien ministre


    Monsieur Mohamed Ali dit Algérie d’Iconi militant du parti Blanc


    Une mention spéciale à Hadidja Djoussouf épouse Mouzaoir et ses enfants. Nous tenons particulièrement à remercier le Dr Ahmed OULEDI enseignant chercheur à l’Université des Comores, écrivain, acteur culturel pour avoir bien voulu prêter ces compétences à la relecture de cet ouvrage.
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          ASEC :


        


        

          Association des Stagiaires et Étudiants des Comores


        


      


      

        

          DOM - TOM :


        


        

          Département d’Outre-Mer – Territoire d’Outre-Mer 


        


      


      

        

          CFJ 


        


        

          Centre de Formation des Journalistes


        


      


      

        

          CNDRS 


        


        

          Centre National de Documentation et de Recherche


          Scientifique


        


      


      

        

          CNR 


        


        

          Coordonnateur du Comité National Révolutionnaire 


        


      


      

        

          CROUS 


        


        

          Centre Régional des Œuvres Universitaires et Sociales


        


      


      

        

          FEANF 


        


        

          Fédération des Étudiants d’Afrique Noire en France 


        


      


      

        

          MPM 


        


        

          Mouvement Populaire Mayottais 


        


      


      

        

          MOLINACO :


        


        

          Mouvement de Libération Nationale des Comores 


        


      


      

        

          ORTC :


        


        

          Office de Radio et Télévision des Comores


        


      


      

        

          PNUD :


        


        

          Programme des Nations Unies pour le Développement


        


      


      

        

          RDPC :


        


        

          Rassemblement Démocratique du Peuple Comorien


        


      


    


     




    Note des auteurs


    Faire la biographie de Monsieur Mouzaoir Abdallah n’est pas chose aisée. L’homme est complexe et présente plusieurs facettes qu’il a fallu sonder, approfondir, confronter à plusieurs témoignages, distinguer entre les ragots de ceux qui le détestent et les louanges de ceux qui l’adorent. En effet l’homme ne laisse pas indifférent encore moins le politique qui a traversé plus d’un demi-siècle de politique comorienne, en acteur /et ou en témoin privilégié, en opposant, en gouvernant ou en homme des régimes. Bref la présentation de l’homme est en soi un défi que nous essayons de relever.


    Cet ouvrage fut le fruit d’une conviction et d’une volonté d’un des co-auteurs en l’occurrence Aboubacar Said Salim qui a quasi « harcelé » les acteurs de notre histoire politique récente et/ou les grands acteurs économiques de ce pays, pour les pousser à écrire, convaincu qu’il est, que l’écriture est l’un des moteurs du progrès d’un peuple qui peut ainsi, de générations en générations, retracer l’histoire des idées, des valeurs et des réalisations des uns et des autres au service de la communauté. La présente biographie fut également le fruit d’une rencontre entre trois personnes et trois volontés : Mouzaoir Abdallah qui l’a acceptée, Aboubacar Said Salim qui l’a sollicitée et Kamaria Aoidi qu’il l’a accueillie avec enthousiasme, voyant dans cette biographie un prolongement et un complément à sa fameuse émission « Empreintes », destinée à mettre en valeur ou plutôt en lumière les hommes et les femmes méritants de ce pays. Malheureusement cette émission a fait long feu à cause de quelques négligences irresponsables de la part de l’Office de Radio et Télévision des Comores – ORTC.


    Que la modestie de Madame Kamaria Aoidi puisse pardonner une brève présentation. Kamaria Aoidi fut la première femme journaliste professionnelle comorienne formée au Centre de Formation des Journalistes, CFJ de Paris, et première politologue du pays, Elle a exercé son métier de journaliste sous le régime Ali Soilihi, mais une incompatibilité entre sa conscience professionnelle et le journalisme de propagande la fit démissionner


    Elle fut ensuite employée au PNUD - Comores et dans plusieurs pays. Le destin l’amena au Canada où elle exerça dans la Fonction Publique Canadienne pendant de longues années jusqu’à sa retraite. En 1993, elle publia le livre


    « Sécession ou autodétermination, le cas de Mayotte et d’Anguilla ». Arrivée aux Comores, elle reprit plusieurs activités dans beaucoup d’associations de bienfaisance en tant que conseillère pour le montage de projets, elle est engagée aussi dans le Collège des Sages, un collège souvent consulté ou qui s’autosaisit sur des questions sociales et/ou politiques d’importance.


    Elle est actuellement la Présidente d’honneur de Humanicom, une ONG engagée très activement dans la santé des enfants de familles démunies et qui souffrent de maladies incurables aux Comores. Parmi ses invités de l’émission télévisée « Empreintes» se trouvait justement Mouzaoir Abdallah dont l’interview nous a servi de guide dans la recherche d’informations plus approfondies sur l’homme politique. En effet dans cette émission, Mouzaoir s’est expliqué en long et en large sur son parcours politique et sur les évènements qui ont marqué son engagement en acteur ou en témoin, des années 60 à nos jours.


    Une partie importante a été consacrée à la période Ali Soilihi (1975-1978) où Mouzaoir a joué sans doute son plus grand rôle politique connu, en tant que ministre des Affaires Étrangères et Coordonnateur du Comité National Révolutionnaire (CNR) qui coiffait toutes les instances de la révolution.


    Il ne sera donc pas étonnant que cette période occupe une place importante dans ce livre.


    Chers lecteurs,


    Avant de vous parler de la méthodologie et des problèmes rencontrés dans le cheminement de cet ouvrage, nous pensons qu’il est utile de brosser un bref tableau du contexte politique qui sera développé plus avant dans un chapitre.


    Cette époque entre 1958 et 1973 /75 est une époque charnière pour le destin de notre pays. Les acteurs politiques ont eu à décider entre l’indépendance immédiate dans l’amitié et la coopération avec la France et l’autonomie interne, en répondant par OUI ou NON à la question posée lors du référendum du Général de Gaulle en 1958 .


    Le OUI au Général fut assorti de la conditionnalité de l’autonomie interne sensée être une période transitoire et préparatoire à l’indépendance dans l’amitié et la coopération avec la France, mais cette période s’est soldée par une indépendance unilatérale dans la mésentente et la discorde avec la France. Pourquoi? C’est une des questions que cet ouvrage tentera d’expliciter à travers plusieurs témoignages y compris celui de Mouzaoir.


    Un deuxième évènement a été le coup d’État à peine quatre semaines après la déclaration de l’indépendance unilatérale. Là encore on peut se demander pourquoi et comment?


    Quel fut le rôle direct ou indirect de la France dans ces deux évènements capitaux de notre destin historique après l’indépendance?


    Sans prétendre faire œuvre d’historiens, nous avons tenté d’aborder toutes ces questions à travers les interviews et les documents d’époque.


    Nous avons évoqué plus haut la complexité du personnage politique qu’est Mouzaoir Abdallah et les multiples facettes de sa personnalité ainsi que notre désir de plonger dans cette complexité pour trouver les éléments d’un portrait sans parti pris, sans complaisance mais sans méchanceté non plus. Cette ligne de conduite explique que le travail de recherche a occupé presque deux années et demie


    Nous avons, durant cette période, traversé six phases :


    Une première phase pour la recherche de la documentation fournie pour la plupart par la bibliothèque personnelle de Mouzaoir Abdallah qui n’a rien à envier aux archives du CNDRS en ce qui concerne l’histoire récente du pays et les relations internationales, ainsi que les grands hommes du 20ème siècle.


    Une deuxième période était consacrée aux interviews des témoins de l’époque. Une troisième phase a connu la transcription de ces interviews et leur traduction, pour ceux en shikomori. Une quatrième phase d’échanges avec Mouzaoir sur des questions soulevées lors des interviews s’en est suivie. Une cinquième phase a été consacrée à la rédaction des différents chapitres.


    Enfin une sixième phase est dédiée à la relecture de l’ensemble et aux choix des annexes et aux dernières corrections avant l’envoi à l’éditeur.


    Concernant l’écriture proprement dite je résumerai la méthode utilisée en duo, en disant que Aboubacar Said Salim fut la plume et Kamaria Aoidi l’œil.


    En effet l’œil de la journaliste et de la diplomate venait arrondir les angles de la plume fougueuse et parfois polémique, mordante par habitude, pour proposer une autre tournure, une autre expression, aussi juste, mais plus objectif ou moins subjectif.


    Au milieu du parcours s’est posée bien entendu l’épineuse question du titre, comme le savent tous ceux qui ont été tentés par l’aventure de l’écriture romanesque ou autres.


    Qui est Mouzaoir Abdallah? Mouzaoir Abdallah une énigme politique, Mouzaoir Abdallah un stratège politique, Mouzaoir Abdallah; l’engagement politique permanent voilà; entre autres quelques titres proposés et abandonnés.


    Nous avons finalement opté, pour Mouzaoir Abdallah une carrière politique controversée. Ce titre nous paraît résumer assez bien le personnage politique, son parcours et son action.


    En effet, fin stratège Mouzaoir l’a été en jouant toujours la bonne carte, mais malencontreusement peut-être pas toujours au bon moment.


    Ceci expliquerait, en plus d’autres raisons secondaires, le frein à son ascension vers le sommet de tout homme politique à savoir la magistrature suprême!


    Chers lecteurs, au moment où nous mettons la dernière touche à cet ouvrage, Monsieur Mouzaoir Abdallah n’est malheureusement plus avec nous. Les riches moments que nous avons passés avec lui ont pris fin le 2 avril 2020, jour du décès de ce grand homme qui a profondément marqué l’histoire politique de notre pays. Paix à son âme.


    Avant de vous laisser aller plus loin dans cet ouvrage, nous tenons à préciser que les déclarations et opinions avancées dans les interviews repris dans le texte, n’engagent que leurs auteurs et que nous avons seulement tenté de transcrire le plus fidèlement possible leurs paroles.




    Introduction


    Leader charismatique du parti « blanc » ou Rassemblement Démocratique du Peuple Comorien (RDPC) « blanc », sous la colonisation puis du parti « Uwezo », dans les années 90, Mouzaoir Abdallah est une figure de premier plan ayant occupée le paysage politique comorien durant près d’une soixantaine d’année. Il fait partie des hommes politiques issus de l’élite comorienne des années 70.


    Entré très jeune en politique, son parcours l’a conduit à occuper de nombreux postes régaliens. Il fut tour à tour député et président de la chambre des députés des Comores, durant la période coloniale puis Ministre des Affaires Étrangères sous Ali Soilihi, Ministre de l’éducation sous les gouvernements de Said Mohamed Djohar et de Mohamed Taki Abdoulkarim et président de la Cour Constitutionnelle sous Ahmed Abdallah Mohamed Sambi.


    L’homme a été au cœur de la vie administrative et politique des Comores. Grâce à son intelligence hors pair et surtout à son talent politique indéniable, il a su imprimer sa marque non sans mal dans cet archipel des Comores constamment tourmenté. Les Comoriens parlent de lui comme un homme futé et doué d’une intelligence politique hors du commun. Ses proches amis lui vouent une sorte de vénération notamment pour ses tournures de phrases mais également pour ses postures de stratège. Il a tenu la dragée haute au pouvoir de Said Mohamed Cheikh avec son parti « blanc », parti qui a suscité beaucoup d’espoir chez ses militants et chez une frange importante de la population. Cependant les jeux d’alliances et les multiples scissions auxquelles son parti était confronté ont entrainé une érosion de sa base électorale puis sa quasi-disparition avant l’indépendance. Le RDPC s’est ensuite fondu dans le parti bleu d’Ahmed Abdalalh puis dans le Front National Uni qui sera l’allié d’Ali Soilihi Mtsashiwa dans son coup d’État du 13 août 1975.


    Le rôle joué par Mouzaoir Abdallah dans l’arène politique comorienne est perçu comme équivoque et sujette à controverse. Il fait d’abord partie de jeunes loups comoriens nouvellement diplômés contestant le pouvoir absolu du président Said Mohamed Cheikh. Il fait également parti de cette génération à l’instar d’Ali Mroudjaé, Ali Soilihi Mtsashiwa, Mohamed Hassanaly, Younoussa Bamana ou Ali Mirghane, choisie paradoxalement par ce même président Said Mohamed Cheikh pour occuper les postes de députés à l’assemblée territoriale des Comores.


    Tout en étant sous les ailes du président Cheikh, il est un des premiers à créer la dissidence un parti défiant son autorité en fondant avec ses amis Ali Mroudjaé et Abasse Djoussouf le RDPC. Après le décès de SMC, il fait partie de la coalition éphémère qui prend sa succession. « Chehou » comme l’appelle affectueusement ses partisans sera la cheville ouvrière qui va défaire le régime du prince Said Ibrahim pour installer le président Ahmed Abdallah Abdérémane, leader du « parti vert » à la tête de la Présidence du Territoire.


    L’alliance entre les « blancs » et « les verts » ne survivra pas aux nombreuses péripéties ayant jalonné le processus conduisant à l’indépendance.


    Juste après les négociations dites des « accords du 15 juin », Mouzaoir Abdallah et ses amis politiques du Front National Uni (FNU) prennent la tangente en contestant fortement et ouvertement Ahmed Abdallah et sa soif de pouvoir. Il s’ensuivra la proclamation de l’indépendance unilatérale puis le coup d’État du 3 août.


    Mouzaoir Abdallah a été le numéro deux de fait du régime révolutionnaire sans avoir versé dans les excès de ce régime. Il bénéficie d’une certaine bienveillance au tout début du retour du régime d’Ahmed Abdallah après le coup d’État du 13 mai 78, puis il s’exile temporairement en France quand ce dernier commence à verrouiller le champ politique.


    L’avènement du président Djohar verra son comeback sur la scène politique avec la création d’une nouvelle formation politique « UEZO ». L’audience de son nouveau parti est loin d’être la même que celle du RDPC; néanmoins l’homme politique jouit toujours d’un prestige et d’une considération réelle dans le débat politique national.


    Il est au premier plan pour négocier le retour de Djohar de sa captivité à l’île de la Réunion en 1995, puis aux différentes négociations pour éteindre le feu du séparatisme anjouanais et pour initier le dialogue et la réconciliation. Son dernier fait d’armes sera la présidence de la cour constitutionnelle où il a eu à exercer ses talents d’administrateur et d’homme politique averti et imprimer sa marque de par sa longue expérience.


    Cet ouvrage est une biographie de cette personnalité hors du commun. Il décrit le contexte social et politique dans lequel il a eu à évoluer, il comprend 11 chapitres : le premier chapitre décrit son enfance et son adolescence. Le deuxième chapitre dresse son parcours et son engagement politique. Le troisième présente sa relation avec Said Mohamed Cheikh, président du conseil du gouvernement.


    Le quatrième analyse les dessous de l’indépendance. Le cinquième décrit les luttes et tractations politiques après la disparition du président Cheikh et auxquelles Mouzaoir a pris une part active. Le sixième chapitre est consacré à la relation Mouzaoir et Ali Soilihi. Le septième met en exergue le talent de diplomate de Mouzaoir. Le huitième est consacré aux suites de la chute du régime d’Ali Soilihi. Le neuvième fait le bilan et perspectives diplomatiques des Comores. Le dixième revient sur la longue carrière de Mouzaoir Abdallah. Le onzième et dernier chapitre présente l’homme tout court. L’ouvrage s’achève sur des éléments de conclusion et des documents d’archives.
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